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Psaume 31. 20

Combien est grande la bonté que tu tiens
en réserve pour ceux qui te vénèrent, et que
tu viens répandre sur ceux qui s’abritent en
toi, au vu de tous les hommes !

Au mois de juin, le maître des CE2 emmène ses
élèves visiter des grottes. Chaque élève doit prévoir
son pique-nique. La marche est longue. Tout au long
du chemin, on apprécie d’avoir sa gourde… et on
sirote à chaque occasion. Les chips et les sandwichs
de midi donnent soif, aussi ! Et voilà l’inévitable : à
quatre heures, les gourdes sont vides.
Pourtant, qu’il fait chaud, que les gorges sont
sèches ! C’est alors que le maître ouvre le sac si lourd
qu’il a porté vaillamment toute la journée. Et que
sort-il ? De l’eau ! Toute une réserve d’eau dans
laquelle chacun peut puiser librement !

Ma prière : Merci, Dieu et Père, parce que tu veux
répandre sur moi toutes les réserves de ta bonté.
Aide-moi à tout attendre de toi, et cela même avant
d’en avoir absolument besoin.
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Psaume 31. 24, 25

Vous, fidèles de l’Éternel, aimez-le tous !
L’Éternel garde les croyants, mais il punit
sévèrement les arrogants.
Soyez forts et prenez courage, vous qui
vous attendez à l’Éternel.

Un arrogant, c’est un orgueilleux. Ces versets parlent
de ceux qui sont fiers de s’en sortir tout seul, ceux qui
n’ont pas besoin de Dieu. Quelle est la plus grande
punition que Dieu puisse leur donner ? Les laisser à
leur arrogance, les laisser se débrouiller tout seuls.
Au contraire, ceux qui l’aiment seront gardés.
Tu veux être gardé?
Tu veux être fort et courageux ?
Alors aime-le et attends tout de lui.

Ma prière : Seigneur Jésus, aide-moi à ne pas être
arrogant, mais à désirer ton aide dans les moindres
détails de ma vie.
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Psaume 32. 1, 2

Heureux l’homme dont la faute est effacée,
et le péché pardonné ! Heureux l’homme au
compte de qui l’Éternel ne porte pas le
péché et qui est exempt de mauvaise foi !

Tous les hommes cherchent à être heureux. Mais
aucune des recettes que l’on peut trouver dans le
monde n’est vraiment efficace. Pourquoi ?
Parce que le seul moyen d’être heureux, c’est
d’être débarrassé de la culpabilité du péché et de
la peur de sa conséquence : la mort.
Deux remèdes s’offrent à celui qui recherche le bon-
heur :
1. le remède que propose le menteur, le diable : Nier.
Nier l’existence du péché, nier que l’homme est
coupable, nier la mort éternelle. C’est du menson-
ge, de la mauvaise foi. Ce chemin nous éloigne du
bonheur au lieu de nous le donner.
2. Le remède offert par Dieu : effacer, pardonner…
Reconnaître son péché peut paraître difficile, mais
après, tout est oublié, pardonné, pour toujours !

Ma prière : Merci, Père céleste, parce que tu as par-
donné mes péchés, parce que tu veux me voir heu-
reux.
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Psaume 32. 3-5

Tant que je taisais ma faute, je m’épuisais à
gémir sans cesse, à longueur de jour. Sur moi,
le jour et la nuit, ta main s’appesantissait, ma
vigueur m’abandonnait comme l’herbe se
dessèche lors des ardeurs de l’été. Je t’ai
avoué ma faute, je n’ai plus caché mes torts,
j’ai dit : “Je reconnaîtrai devant l’Éternel les
péchés que j’ai commis.” Alors tu m’as
déchargé du poids de ma faute.

Les hommes disent : “Faute avouée est à DEMI par-
donnée.”
Dieu dit : “Péché reconnu (= confessé) est COMPLÈTE-
MENT pardonné.”

Ma prière : Merci, mon Dieu et Père, parce que tu me
pardonnes toujours grâce à la mort de ton Fils Jésus-
Christ. Aide-moi à toujours reconnaître mes péchés
de manière précise le plus tôt possible.

mon état ma relation avec Dieu Dieu envers moi
1 je pèche perdue il m’a pardonné
2 je suis triste perdue il m’a pardonné
3 je regrette en bonne voie… il m’a pardonné
4 je confesse retrouvée … j’ai reçu ce pardon
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Actes 1. 3

Après sa mort, Jésus se présenta vivant à
ceux qu’il s’était choisis comme apôtres et
leur donna des preuves nombreuses de sa
résurrection. Il leur apparut pendant quarante
jours et leur parla du règne de Dieu.

Jésus est mort un vendredi soir. Le dimanche matin, il
n’est plus dans le tombeau. Les chefs des Juifs ont
fait courir le bruit que ses disciples l’avaient enlevé.
Mais il apparaît à quelques femmes, puis à Pierre et
aussi à deux autres disciples.
Qui croire ? Les chefs des juifs ou les disciples ?
Le Seigneur va-t-il laisser les siens dans l’incertitude ?
Non ! Il se présente à eux VIVANT et leur donne de
NOMBREUSES preuves de sa résurrection : il passe qua-
rante jours avec eux. Plus d’un mois !
Comment douter après cela ?
C’est très important pour nous aussi d’être bien per-
suadés que Jésus-Christ, le Fils de Dieu, est mainte-
nant vivant.

Ma prière : Merci Seigneur Jésus parce que tu es
vivant. Merci parce que tu l’as prouvé à tes dis-
ciples. Donne-m’en, au fond de mon cœur, une
conviction aussi forte qu’une preuve.
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Actes 1. 6-8

Réunis autour de Jésus, ses disciples lui
demandèrent : “Seigneur, est-ce à ce moment-
là que tu rendras le royaume à Israël?” Il
leur répondit : “Il ne vous appartient pas de
connaître les temps et les moments que le
Père a fixés de sa propre autorité. Mais le
Saint-Esprit descendra sur vous: vous
recevrez sa puissance et vous serez mes
témoins à Jérusalem, dans toute la Judée et
la Samarie, et jusqu’au bout du monde.”

Le Seigneur est là, ressuscité, au milieu de ses dis-
ciples. Ils aimeraient bien savoir quand ils pourront
régner ! Mais le Seigneur leur répond que ce n’est
pas à eux de s’occuper de cela. Leur travail, à eux,
c’est de dire partout QUI est Jésus.
Tu veux aller au ciel? Pas de problème, ta place est
prête ! Mais avant, il reste encore du travail !
Combien de personnes autour de toi ne savent pas
encore qui est vraiment Jésus ?

Ma prière : Seigneur Jésus, aide-moi à attendre le
ciel sans me décourager. Aide-moi aussi à être un
fidèle témoin en attendant.



7
avril

Actes 1. 9, 12, 14

Les apôtres virent Jésus s’élever dans les
airs et un nuage le cacha à leur vue.(fin du verset 9)

Alors ils quittèrent le mont des Oliviers, et
rentrèrent à Jérusalem. D’un commun
accord, ils se retrouvaient souvent pour
prier, avec quelques femmes, avec Marie la
mère de Jésus, et avec les frères de Jésus.

Combien ce serait triste si tout s’arrêtait au verset 9 !
Le Seigneur est remonté au ciel, un nuage l’a
caché… C’est fini. NON, ce n’est pas fini ! Cela ne fait
que commencer ! Et si le Seigneur n’est plus présent
dans son corps au milieu des disciples, ce n’est pas
grave car il leur a donné un moyen encore plus mer-
veilleux pour s’adresser à lui : la prière. Et sans plus
tarder, ils vont en profiter. Souvent.
Peut-être regrettes-tu que le Seigneur ne soit pas
resté sur la terre ? Ce serait plus simple d’aller le voir
pour demander quelque chose… Peut-être, mais si
on devait aller à Jérusalem et faire la queue pour
chaque prière, cela risquerait d’être un peu long !

Ma prière : Merci mon Dieu et Père parce que je
peux te prier n’importe quand et n’importe où, tu
m’écoutes toujours !
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Actes 2. 1-4

Le jour de la Pentecôte, les disciples étaient
tous rassemblés au même endroit. Tout à
coup, un grand bruit survint du ciel: c’était
comme si un violent coup de vent s’abattait
sur eux et remplissait toute la maison où ils se
trouvaient assis. Ils virent apparaître des
sortes de langues qui ressemblaient à des
flammèches. Elles se séparèrent et allèrent se
poser sur la tête de chacun d’eux. Et ils furent
tous remplis du Saint-Esprit et commencèrent
à parler dans différentes langues.

Les disciples ont attendu à Jérusalem le don que
Jésus leur avait promis de la part de son Père : le
Saint-Esprit. Quelle chose extraordinaire que cette
arrivée de l’Esprit de Dieu sur la terre ! Personne n’a
dû regretter d’être là. Aujourd’hui, le Saint-Esprit ne
se manifeste peut-être plus comme cela tous les
dimanches… Mais le Seigneur Jésus a promis sa pré-
sence dans chaque rencontre faite pour lui.

Ma prière : Seigneur Jésus, donne-moi de la joie à
aller aux réunions, pour être là où tu es, pour te faire
plaisir, même s’il ne se passe rien d’extraordinaire.
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Actes 2. 5, 7, 11

À ce moment-là, des Juifs pieux, venus de
toutes les nations du monde, séjournaient à
Jérusalem. Dans leur étonnement, ils n’en
croyaient pas leurs oreilles et disaient :
“Chacun de nous les entend parler dans sa
propre langue des choses merveilleuses que
Dieu a accomplies !”

Il y a bien des années, un missionnaire est allé dans
un village de redoutables guerriers d’Amazonie. Il a
appris leur langue et leur a annoncé la bonne nou-
velle du salut en Jésus-Christ. Transformés par ce
merveilleux message, ces hommes ont eu le désir de
le partager avec leurs pires ennemis : les guerriers
non moins féroces d’un village situé à quelques
heures de marche. Ces deux tribus se haïssaient
depuis toujours et ne parlaient même pas le même
dialecte ! Ils sont quand même partis, sans armes,
mais le cœur plein. À leur retour, ils étaient tout heu-
reux d’annoncer que leurs ennemis avaient, eux
aussi, cru en Jésus. Comment se sont-ils compris ?
Mais voyons, Dieu connaît toutes les langues !

Ma prière : Merci mon Dieu et Père, parce qu’aucun
obstacle ne t’arrête. Aide-moi à témoigner.
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Actes 2. 14a, 22, 23

Alors Pierre se leva et, d’une voix forte, il dit à
la foule: “Écoutez bien, Israélites. Vous le
savez tous: Jésus de Nazareth – cet homme
dont Dieu vous a montré qu’il l’approuvait en
accomplissant, par son moyen, au milieu de
vous des miracles – a été livré entre vos mains
conformément à la décision que Dieu avait
prise et au projet qu’il avait établi d’avance. Et
vous, vous l’avez tué en le faisant crucifier par
des hommes qui ne connaissent pas Dieu.

Il y a à peine deux mois que le peuple a crucifié Jésus.
Mais Pierre, rempli de l’Esprit Saint, se lève et proclame
que, si cet homme est mort, c’est parce que :

1. Dieu l’avait décidé à l’avance :
pour nous montrer son amour, par le sacrifice de
quelqu’un qu’il approuvait, son propre Fils !

2. Les hommes ont voulu le tuer :
Même si tout était prévu par Dieu, ils sont quand
même responsables de la mort de Jésus !

Ma prière : Merci mon Dieu, parce que tu as livré
celui que tu aimais, ton Fils Jésus, pour que je puisse
maintenant t’appeler Père, être ton enfant.
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Actes 2. 32, 33a, 36

“Dieu a ressuscité des morts ce Jésus dont
je parle : nous en sommes tous témoins.
Ensuite, il a été élevé pour siéger à la droite
de Dieu. Voici donc ce que tout le peuple
d’Israël doit savoir avec une entière
certitude : Dieu a fait Seigneur et Messie ce
Jésus que vous avez crucifié.”

Les Juifs avaient voulu en finir avec Jésus en le cruci-
fiant. Mais pour Dieu, c’est un nouveau commence-
ment !
Dieu avait livré son Fils aux mains des homes sachant
tout le mal qu’ils lui feraient. C’est vrai, mais il entrait
aussi dans son plan de le ressusciter, de le glorifier,
de lui donner la puissance (Il l’a fait Seigneur) et
l’honneur (il siège à la droite de Dieu).

Ma prière : Merci mon Dieu et Père, pour cette
œuvre magnifique que tu as accomplie envers ton
Fils, mon Sauveur ! Veuille permettre que tout le
monde puisse le savoir avec certitude et que beau-
coup croient encore en lui.
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Genèse 3. 21

L’Éternel Dieu fit à Adam et à sa femme
des vêtements de peaux pour les habiller.

Quand Dieu les a créés, Adam et Ève n’avaient pas
besoin de vêtements.
• Ils n’avaient jamais froid, grâce aux conditions cli-
matiques exceptionnelles dont la terre jouissait
avant le déluge.
• Ils n’avaient pas honte d’être nus. Dieu les avait
créés comme ça et c’était tout naturel !
Mais une fois qu’ils ont péché, ils ont fait connaissan-
ce avec la honte. Ils se sont cachés pour que Dieu
ne voie pas leur faute. Mais Dieu qui les aimait n’a
pas voulu les laisser ainsi. Qu’a-t-il fait pour couvrir
leur honte ? Il leur a fait des vêtements de peau. As-
tu déjà réfléchi à ce que cela veut dire ? D’où
venait cette peau dont Dieu s’est servi ? Il a bien été
obligé de tuer un animal pour lui prendre sa peau…
Tout ça pour couvrir la honte des hommes…
À ce moment, il pensait déjà à son Fils, le Seigneur
Jésus, qu’il devrait sacrifier un jour pour ôter notre
honte, notre péché.

Ma prière : Merci, Père, parce que tu savais depuis
toujours que tu devrais sacrifier ton Fils bien-aimé
pour me sauver et que tu m’as aimé quand même.

Spécial thème 
“Les vêtements”
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Genèse 37. 3

Israël aimait Joseph beaucoup plus que
tous ses autres fils, car il l’avait eu dans sa
vieillesse. Il lui fit une tunique splendide.

On ne sait pas trop comment était la tunique de
Joseph. Certains disent qu’elle était multicolore,
d’autres qu’elle avait de longues manches… Une
chose est sûre : elle était belle et se remarquait de
loin. Elle était la preuve que Joseph était le fils préfé-
ré de Jacob. Cela a fait envie aux frères de Joseph.
Ils ont été tellement jaloux qu’ils l’ont vendu.
Les gens autour de toi doivent pouvoir voir aussi que
tu es un enfant de Dieu. Cela leur fera peut-être
envie et ils s’approcheront à leur tour du Seigneur
Jésus. Mais peut-être que certains seront tellement
jaloux qu’ils se moqueront de toi ou voudront te faire
du mal. Dieu t’aidera alors à être fidèle, comme l’a
été Joseph.

Ma prière : Dieu tout puissant, merci parce que je
suis ton enfant. Aide-moi à en ressentir de la joie et
non de la crainte.

Spécial thème 
“Les vêtements”
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Colossiens 3. 12

Puisque Dieu vous a choisis pour lui
appartenir et qu’il vous aime, revêtez-vous
d’ardente bonté, de bienveillance,
d’humilité, de douceur, de patience.

Hier, nous avons vu que les hommes doivent pouvoir
remarquer que nous sommes enfants de Dieu, que
nous avons sa faveur. Comment? Devons-nous nous
habiller de manière spéciale, comme Joseph avec
sa robe ? Au sujet des vêtements, la Bible ne nous
donne pas beaucoup d’indications. Elle nous dit
juste de ne pas nous travestir (c’est-à-dire vouloir res-
sembler à une fille quand on est un garçon, et vis
versa) et de nous habiller décemment, ce qui n’est
pas très à la mode cette année !
Mais c’est surtout par ton attitude, ta manière
d’être, que les hommes verront que tu es un
croyant. Il faut habiller ton cœur de bonté, de bien-
veillance, d’humilité, de douceur, de patience…
Tout un programme !

Ma prière : Seigneur Jésus, aide-moi à revêtir mon
cœur de bonté, de bienveillance, d’humilité, de
douceur et de patience pour te faire honneur dans
ma manière d’être, tous les jours de ma vie.

Spécial thème 
“Les vêtements”
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Ruth 3. 15

Avant que Ruth parte, Booz lui dit : “Donne
la cape que tu portes, tiens-la bien !”
Elle la tint ainsi, et il y versa vingt-cinq
litres d’orge et l’aida à les charger sur elle,
puis elle rentra à la ville.

Il y a longtemps, en Inde, Mimosa entendit parler
d’un Dieu qui l’aimait. Elle décida de lui être fidèle
malgré la persécution. Elle était très pauvre et
n’avait souvent rien à manger, ni pour elle, ni pour
ses enfants. Mais elle avait pris l’habitude de prier en
étendant devant elle son “sari”, un grand tissu qui lui
servait de robe. Elle attendait que Dieu le remplisse,
comme Booz avait rempli d’orge le manteau de
Ruth. Dieu a souvent répondu à son attente, d’une
manière ou d’une autre, mais même si le sari restait
vide, elle se relevait toujours avec le cœur plein de
joie et de paix.
Booz a rempli d’orge le manteau de Ruth parce qu’il
l’aimait. Dieu nous aime aussi et veut nous faire du
bien. À nous de lui faire confiance et de lui présenter
notre vie comme Ruth a présenté son manteau
Ma prière : Tendre Père, merci parce que tu veux me
bénir. Aide-moi à tout attendre de toi et à prier avec
foi, certain que tu répondras.

Spécial thème 
“Les vêtements”
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Luc 15. 22, 24

Le père dit à ses serviteurs : “Allez vite
chercher un habit, le meilleur que vous
trouverez, et mettez–le lui ; passez–lui une
bague au doigt et chaussez-le de sandales,
car voici, mon fils était mort, et il est revenu
à la vie ; il était perdu, et je l’ai retrouvé.”

Le fils prodigue revient à la maison, ses habits en
lambeaux. Il sent le cochon à plein nez. Pouah ! Eh
bien, c’est comme ça que son père l’a reçu et l’a
serré dans ses bras ! Il aurait pu d’abord l’envoyer se
laver et se changer… Non. Il l’accepte comme il est,
avec toute sa misère. Ça fait si longtemps qu’il l’at-
tend !
Ensuite, pour lui prouver son amour et son pardon, il
lui donne les habits les plus beaux. En enlevant ses
habits sales, le garçon enlève son péché. En revê-
tant les habits propres, il revêt le pardon de son
père.

Ma prière : Tendre Père, merci parce que tu m’as
aimé alors que j’étais encore tout sali par le péché.
Merci pour ton pardon. Aide-moi maintenant à sen-
tir bon pour toi.

Spécial thème 
“Les vêtements”
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Matthieu 22. 11-13

Le roi entre dans la salle des noces et
aperçoit là un homme qui n’a pas d’habit de
noces. “Mon ami, lui demande-t-il, comment
as-tu pu entrer ici sans être habillé comme il
convient pour un mariage?” Alors le roi dit
aux serviteurs: “Prenez-le et jetez-le, pieds et
poings liés, dans les ténèbres du dehors.”

En Orient, un homme qui se mariait devait fournir
une robe à tous ses invités. Imagine qu’un invité se
dise : “Bof ! elle est pas terrible, cette robe. J’en ai
une bien plus jolie dans mon coffre. Je mettrai plutôt
la mienne pour aller à ce mariage.”
Quel affront ! Cet homme qui méprise le cadeau du
marié et préfère venir avec sa robe n’est pas digne
de participer à la noce. Il n’a rien à faire là !
Si quelqu’un estime avoir toujours fait le bien pen-
dant sa vie et prétend pouvoir entrer au ciel grâce à
sa petite justice personnelle, il sera jeté dehors. Il faut
avoir revêtu la robe offerte par le Seigneur Jésus
pour pouvoir passer l’éternité avec lui.

Ma prière : Seigneur Jésus, merci parce que tu
n’exiges rien de moi pour m’ouvrir le ciel. Aide-moi
à l’accepter simplement.

Spécial thème 
“Les vêtements”
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Apocalypse 7. 13-14

“- Ces gens vêtus d’une tunique blanche,
qui sont-ils et d’où sont-ils venus ?
- Ce sont ceux qui viennent de la grande
détresse. Ils ont lavé et blanchi leurs
tuniques dans le sang de l’Agneau.”

Cette tunique, c’est ton cœur. Pour pouvoir entrer
dans la présence de Dieu, dans le ciel, il faut qu’elle
soit blanche, que ton cœur soit sans péché.
Lorsque tu as cru que Jésus est mort sur la croix pour
pardonner tes péchés, tu as “lavé ta tunique dans le
sang de l’Agneau”.
C’est Jésus qui a tout fait pour nous ouvrir le ciel.
Nous, nous n’avons qu’à croire. Mais ce n’est pas
toujours facile, car il faut accepter le fait que tout
ce qui vient de nous ne vaut rien. Le prophète Esaïe
dit que “tout ce que nous pouvons faire pour nous
rendre justes est comme un vêtement souillé”.
Vivement le ciel où nous serons parfaits !

Ma prière : Seigneur Jésus, merci parce que tu t’es
laissé dépouiller de tes vêtements à la croix, pour
m’offrir une robe toute blanche.

Spécial thème 
“Les vêtements”
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Proverbes 10. 19

Celui qui parle beaucoup ne saurait éviter
de pécher, mais l’homme avisé met un frein
à ses lèvres.

Es-tu bavard ?
Si comme moi, tu aimes bien parler, tu as déjà dû te
rendre compte que c’est un grand piège. En effet, à
moins d’être quelqu’un de vraiment très savant, on
est vite à court de choses intéressantes à dire. On
est alors entraîné à raconter des choses que l’on ne
devrait pas révéler, ou encore des choses peu gen-
tilles ; sans parler de toutes celles qui n’apportent
rien ou qui sont fausses. On peut facilement se laisser
glisser sur une pente qui pourrait nous amener à dire
du mal ou même des mensonges !
Quelqu’un d’avisé, c’est quelqu’un de sage, de
prudent. Il fera attention de ne pas parler pour ne
rien dire, pour le plaisir. Il essayera aussi de réfléchir si
ce qu’il va dire est pour le bien.

Ma prière : Père céleste, aide-moi à mettre un frein à
mes lèvres. Que tout ce que je dis puisse te faire
plaisir.
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Proverbes 10. 22

C’est la bénédiction de l’Éternel qui enrichit,
et toute la peine qu’on se donne n’y ajoute
rien.

Il y a quelque temps, nous avons voulu enlever la
souche d’un gros arbre de notre jardin. Pour pouvoir
couper les racines, il m’a fallu faire un trou très
grand. Ma petite fille de quatre ans a décidé d’ai-
der son papa. Elle a pris sa petite brouette en plas-
tique, sa pelle et son seau. C’était pour elle un gros
travail que d’essayer de remplir son seau…
M’a-t-elle vraiment aidé ? Non, bien sûr.
Souvent nous aussi, nous pensons faire de bonnes
choses pour le Seigneur. Mais la seule qui soit néces-
saire, c’est de lui offrir notre vie, pour que LUI puisse
nous bénir.

Ma prière : Merci, mon Dieu et Père, parce que tu
m’aimes et que tu veux me bénir. Merci parce que
tu es puissant pour le faire.
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Proverbes 11. 1

L’Éternel a horreur des balances fausses,
mais il aime les poids exacts.

Les vendeurs malhonnêtes faussent leurs balances.
Celles-ci affichent alors un poids supérieur au poids
réel. L’acheteur paye, par exemple, 10 kilos de mar-
chandises, alors qu’on ne lui en donne que 9.
C’était une pratique courante avant que les gou-
vernements ne fassent, comme c’est le cas aujour-
d’hui en France, de nombreuses vérifications avec
de grosses punitions pour ceux qui trichent.
Tu n’as certainement pas de balance, tu n’es pas
commerçant, mais tu peux être quand même tenté
de tricher : quand tu joues, quand tu as des évalua-
tions en classe… Ce verset nous dit ce que Dieu
pense des tricheurs. Et, comme il sait tout, voit tout, il
n’a pas besoin de vérifier !
Attention, pour plaire au Seigneur, les poids doivent
être exacts ; cela veut dire que nous devons être
honnêtes, sans compromis, sans hésitation.

Ma prière : Seigneur Jésus, donne-moi un cœur pro-
fondément honnête. Que je puisse aussi avoir en
horreur la tricherie et le mensonge.
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Proverbes 11. 12, 22

Celui qui traite son prochain avec mépris
est un insensé, mais l’homme intelligent
accepte de se taire.
Une femme belle et dépourvue de bon sens
est comme un anneau d’or dans le groin
d’un porc.

Et paf !
Aujourd’hui, la beauté physique compte de plus en
plus. Surtout pour les femmes, d’ailleurs. C’est
l’œuvre du diable.
Voilà ce que Dieu pense de quelqu’un pour qui
seule l’apparence physique compte : c’est comme
si on mettait des bijoux sur un cochon ! Il vaut peut-
être mieux être un lion sans bijoux, qu’un cochon
paré de pierres précieuses. De la même manière, il
vaut mieux être sage que beau. Les deux ? On en
reparlera un autre jour…
Mais attention ! Ce verset nous est donné pour nous-
même! Ne méprisons personne !

Ma prière : Père céleste, toi qui as façonné mon
corps, aide-moi à apprécier simplement mon appa-
rence physique et surtout à rechercher la beauté
d’un cœur droit et bon, un cœur qui te plaise.
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Proverbes 11. 24, 25

Tel donne libéralement et ses richesses
s’accroissent, tel autre épargne à l’excès et
se trouve dans la pauvreté. Celui qui est
généreux connaîtra l’abondance ; qui donne
à boire aux autres sera lui-même désaltéré.

Un roi avait deux fils jumeaux. Pour savoir lequel
serait le plus apte à lui succéder, il voulut les mettre à
l’épreuve. Il leur donna à chacun une grosse somme
d’argent et une ville à gouverner.
Avec son argent, le premier se fit construire un châ-
teau fort et engagea une police efficace et des col-
lecteurs d’impôts compétents. En très peu de temps,
il multiplia la fortune que lui avait donnée son père.
Le second eut à faire face, dès son arrivée, à de
mauvaises récoltes. Il décida d’aider les paysans en
leur donnant de l’argent. Ensuite, il dut en donner
aux habitants de sa ville, à cause d’une inondation,
et petit à petit, toute sa fortune y passa.
Lorsque le roi vint voir ce qu’avait donné le test, il
trouva un de ses fils couvert d’or mais détesté par
tous ses sujets, et l’autre sans un sou mais aimé de
tous. À ton avis, lequel a-t-il choisi ?
Ma prière : Seigneur Jésus, donne-moi le désir de
partager tout ce que j’ai, qui me vient de toi.
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Proverbes 12. 10

Le juste veille au bien-être de ses bêtes,
mais le cœur des méchants est cruel envers
elles.

La loi de Moïse disait :
“Pendant six jours, tu feras tout ton travail, mais le
septième jour, tu l’interrompras pour que ton bœuf
et ton âne jouissent du repos.”
“Si tu trouves en chemin un nid d’oiseau sur un arbre
ou par terre, un nid avec une mère couvant des
œufs ou abritant des oisillons, tu ne prendras pas la
mère avec sa couvée ; laisse s’envoler la mère, et tu
pourras prendre les petits. Si tu agis ainsi, tu seras
heureux et tu vivras longtemps.”
“Tu ne mettras pas de muselière à un bœuf pendant
qu’il foule le blé.”

Ma prière : Aide-moi, mon Dieu, à prendre soin des
animaux que tu as créés. Merci parce que nous
pouvons librement en manger. Aide-moi à n’être
cruel envers aucun, et même à tuer les nuisibles
sans les faire souffrir.
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Proverbes 12. 27

Le paresseux ne fait pas rôtir son gibier ; le
bien le plus précieux de l’homme, c’est
l’activité.

C’est difficile de chasser ! Surtout du temps de
Salomon, quand les fusils n’existaient pas ! Mais que
c’est bon, un bon morceau de viande… bien cuit !
Quel gâchis de manger le résultat de sa chasse sans
prendre la peine de le cuire…

Ce verset nous fait aussi penser à une autre chasse.
Celle de la vérité, de la volonté de Dieu. C’est bien
de lire la Bible. Mais je dois aussi réfléchir à ce que je
lis, pour pouvoir mieux en profiter, pour que cela ait
un résultat dans ma vie.

Ma prière : Père céleste, aide-moi à ne pas être
paresseux, mais à bien réfléchir à ce que tu veux
me dire chaque fois que je “pars en chasse” dans
ma Bible.

Pour moi, pas de problème ! 
C’est maman qui fait la cuisine !
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Matthieu 11. 12

Depuis l’époque où Jean-Baptiste a paru
jusqu’à cette heure, le royaume des cieux
se force un passage avec violence, et ce
sont les violents qui s’en emparent.

Jésus utilisait souvent des images fortes, et même
parfois choquantes. Quel contraste entre la dou-
ceur de sa vie et la violence dont il est question ici !
Pourtant, il ne faut pas s’y tromper : le message révo-
lutionnaire apporté par notre doux Sauveur a telle-
ment “agressé” ceux qui faisaient semblant de plai-
re à Dieu qu’ils l’ont mis à mort !
De même, ceux qui ont voulu croire en lui ont dû se
faire violence pour se reconnaître pécheurs, accep-
ter comme Fils de Dieu ce Jésus si humble, et chan-
ger de vie.

Ma prière : Seigneur Jésus, travaille dans mon cœur
pour que je puisse te ressembler. Donne-moi ton
énergie farouche, violente, pour rechercher à plaire
à ton Père, mon Père, et ta douceur dans mes rela-
tions avec les autres.
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Matthieu 11. 25-26

Jésus dit : “Je te loue, ô Père, Seigneur du
ciel et de la terre, parce que tu as caché ces
vérités aux sages et aux intelligents et que
tu les as dévoilées à ceux qui sont tout
petits. Oui, Père, car dans ta bonté, tu l’as
voulu ainsi.”

Si un jour, le diable te dit : “La Bible ? Mais c’est bien
trop compliqué pour toi ! Il faut attendre d’être plus
grand, plus savant !”, eh bien, tu sauras quoi lui
répondre !
Mais ce verset est aussi un avertissement : si je me
crois sage ou intelligent, Dieu va me cacher des
choses.
Pour qu’il puisse nous dévoiler ses vérités, il faut s’ap-
procher de lui avec humilité, comme un tout petit.

Ma prière : Merci, ô mon Père, parce que tu as
caché ces vérités aux savants et que tu les as révé-
lées aux tout petits. Donne-moi d’être toujours petit à
mes yeux, pour pouvoir les recevoir.
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Matthieu 11. 27b

Personne ne connaît le Fils, si ce n’est le
Père ; et personne ne connaît le Père, si ce
n’est le Fils et celui à qui le Fils veut le
révéler.

“Personne ne connaît le Fils”.
Qui pourrait prétendre connaître Jésus, cet homme
si humble et pourtant si puissant? Celui qui ne possé-
dait rien, mais à qui tout obéissait, les hommes, les
bêtes et même la nature?

“Personne ne connaît le Père”.
Qui serait assez fou pour affirmer que, par sa propre
sagesse, il peut connaître Dieu ? Ce Dieu infini,
Seigneur du ciel et de la terre ?

Mais le Père connaît son Fils, Jésus : c’est lui qui l’a
envoyé. Et le Fils connaît celui qui l’a envoyé et il
veut nous le faire connaître.

Ma prière : Merci, Seigneur Jésus, parce que tu m’as
révélé Dieu comme un Père.
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Matthieu 11. 28

Venez à moi, vous tous qui êtes accablés
sous le poids d’un lourd fardeau, et je vous
donnerai du repos.

Quel est ce lourd fardeau dont le Seigneur veut
décharger ceux qui se sentent accablés ? C’est la
culpabilité du péché et la peur de la mort.
Lors de la retraite de Russie, les soldats de Napoléon
fuyaient la défaite, le froid et la terreur de ces
immenses contrées. Ils emportaient les richesses qu’ils
avaient pillées. Un officier ayant pu se procurer un
misérable attelage proposait à ses soldats de monter
avec lui. Quelques malades ont accepté, mais les
autres ont préféré continuer seuls pour garder pour
eux leur lourd butin. Ils sont tous morts de fatigue en
chemin, serrant à pleines mains cet or pour lequel ils
s’étaient sacrifiés. S’ils avaient accepté d’abandon-
ner leur or, ils auraient eu la vie sauve.
Les plaisirs de la vie empêchent la plupart des gens
de penser à l’éternité. Ils en oublient le fardeau du
péché et ne peuvent pas s’en décharger.

Ma prière : Merci Seigneur Jésus pour le repos que tu
as donné à mon cœur. Permets que beaucoup res-
sentent leur fatigue du péché et viennent vers toi
pour être déchargés.
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Matthieu 11. 29,30

Prenez mon joug sur vous et mettez-vous à
mon école, car je suis doux et humble de
cœur, et vous trouverez le repos pour vous-
mêmes. Oui, mon joug est facile à porter et
la charge que je vous impose est légère.

Sur cette image, tu peux
voir à quoi sert un joug. Il
permet à deux bêtes de
tirer sur un attelage côte à

côte. Pour être efficaces et pour ne pas se blesser, les
deux bêtes doivent marcher bien ensemble. Il faut
donc bien choisir les bêtes pour former une bonne
paire. Un jeune bœuf sans expérience doit être mis
avec un bœuf bien habitué et très costaud, capable
de le maintenir dans le droit chemin.
Tu veux marcher toute ta vie à côté du Seigneur ?
Alors tu feras l’expérience que c’est la seule façon
de vivre une vie douce, facile, légère, même si cela
t’oblige à marcher d’une certaine manière. Tu
connaîtras une vie de repos en Jésus.

Ma prière : Seigneur Jésus, aide-moi à penser à
cette image du joug chaque fois que le diable me
dit que la vie chrétienne est difficile.


